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EN־ MEMORIAM

Scandaleux verdict
L’Union׳ des E ngagés Volontaires An- 

ciens Combattants Juifs, indignée d־s scan- 
daleux verdict de Nuremberg, en libérant 
»on Pape», Schacht et Frit&che, et .en tn- 
fligeant aux six des crim inels d e guerre, 
responsables au m ême titre que les con- 
dam nés à  mort, des peines d’em pHsanns־• 
m ent seulement, élève sa  plus énergique 
protestation ai! nom! de® dizaines îfe m il- 
lier» d 'anciens com battants ju ifs qfji *Ntt 
versé leur san g d an s ia lutte contra la  

feête nazie.
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D E M A R C H E S
NATURALISATIONS

N om breux !0111 las cam arades qui depuis 
notre Assemblée Générale ont fa it  l'objet 
d ’une décision de n a tu ra lisa tio n .. M alheure- 
sem ent, pendant les vacances, p lusieurs re- 
tards se sont produit. Ceux qui pratique- 
ment,, son t na tu ra lisés, ne voient pas leur 
nom dans le Jo u rn a l Officiel. Pourquoi ? 
Parce qu ’u n  des 3 M inistres n ’a pas  encore 
signé le décret.

D’au tre s  dificultés ont surg i au  su je t de la 
francisation  des nom s. Le Garde des Sceaux 
se réfuse de signer les décrets de ceux dont 
les nom s sont trop francisés et n ’ont plus 
aucune resem blance avec leur nom  d ’origi- 
ne. Cependant, nous devons m entoinner ici 
que, dern ièrem ent on a pu constater une 
très g rande am élioration  et com préhension 
pour les droits de nos cam aradés com bat- 
tan ts et engagés volontaires.

PRIME DE DEPORTATION
C’est avec su rp rise et m êm e am ertum e 

que nous constatons que la  p rim e de 8.000 
francs n ’est plus accordée au x  é trangers. 
Donc les différences sont toujours faites en- 
tre  les frança is et les é trangers et ces dis- 
é lim inations sont, faites m êm e pour les corn- 
b a ttan ts  et fem m es de com battants.

On commence aussi à supprim er des allo- 
cations m ilita ires au x  veuves de guerre.

Toutes ces difficultés, que re rco n tren t enco- 
re nos cam arades nécessiteront p lusieurs in- 
terventions de la  p a r t de notre Union, au- 
près des m inistres eux-mêmes.

POLONAIS ET TCHECOSLOVAQUES
Nos cam arades des Régim ents polonais et 

tchécoslovaques, m eriten t une atten tion  toute 
particulière. Avec tous les au tre s  engagés 
volontaires, nous devons in te rven ir aup rès 
des M inistres com pétents et nous pencher tout 

. spécialem ent su r leur situation.
11 est impossible que׳ des d iscrim inations 

soient faites en tre eux et ceux qui ont servi 
dans l ’arm ée française. D’au tan t que d ’ap rès  
un  accord franco-polonais du 9 Septem bre 
1939 modifié p a r  l ’accord du A Ja n v ie r  1940 
et p a r  l ’accord franco-tchèque du 2 Octobre 
1939, les m ilita ires de l ’arm ée .polonais־«, 
leurs fem m es, ascendants et au tre s  ayan ts- 
droit, jouiront de m êm es droits que ceux de 
l 'a rm ée française.

Nous som m es in tervenus à  m ain tes rep ri- 
ses dans ce sens. A près les éléctions,. toutes 
ces. dém arches devront être faites aup rès 
des services com pétents. La F rance  sera do- 
tée d 'un  gouvernem ent définitif et devra se 
pencher avec p lus d ’in térê t su r le problèm e 
des engagés volontaires envers lesquels eHe 
à p ris  des engagem ents solennels.

tous les renseignem ents concernant nos ca- 
m arades m orts.

La com m ission de propagande de notre 
Union se consacrera à  ce trav a il avec tout 
le sécrieux nécessaire. Dans ce bulletin, vous 
trouvera® un  questionnaire spécialem ent éta- 
bli à  cet effet.

Chers C am arades, rem plissez ce question- 
n a ire  de suite : Renseignez vous au p rès  des 
fam illes que vous connaissez. Procurez-vous 
des photos et apportez-les à !’Union. Renseig- 
nez vous su r chaque cas particu lier.

C 'est un  devoir sacré pour nos sections et 
pour chacun de nous individuellem ent d ’acti- 
ver et de faciliter le trav a il de la  com mission 
de propagande et de tout fa ire  pour que le 
livre d 'or puisse p a ra ître  le plus vite possi- 
ble.

L’UNION DES ENGAGES VOLOM- 
TAIRES ad ;resse ses meilleurs vœux à 
son président- et Madame ürfus à l’occa- 

de la naissance de ?surs fille.
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Un devoir sacré s ’im pose à nous Engagés 
V olontaires et Ancien.1; C om battants Ju ifs : 
perpétuer le souvenir de nos cam arades 
m orts au cham p d ’honneur, dans la lutte 
arm ée contre l ’ennem i.

Iis sont venus de pays divers, ils apparte- 
na ien t a de nationalités différentes, m ais 
quand la F rance — et avec elle l ’hum anité  
toute entière-fut m enacée p a r  son ennem i sé- 
eulaire, l ’uniform e frança is les a  réunis dans 
•la lutte com m une. Ils sont tombé en héros, 
en. Ju ifs, en citoyens...

Nous, leurs cam arades: de com bat, ne pou- 
vons et ne devons pas ies oublier. Qu’ils 
a ien t trouvé la  m ort au  front, dans les sta- 
lags ou en déportation  ou dans la  résistance, 
nous m ultip lierons nos efforts pour les réu- 
n ir  dans un  caveau fra te rn e l et leur élève- 
rons un m onum ent digne de leur sacrifice. 
En attendant, nous devons d ’ores et déjà fai- 
re connaître leur nom s et leurs faits d ’ar- 
m es dans un  liv re d ’or ou nous mention- 
lierons leur âge, leur origine leur situation  
de fam ille leu r appartenance rég im entaire, 
citations et décoration;;

Chacun de nous, qu’il soit m em bre de fa- 
m ille, cam arade de com bat, voisin ou ca- 
m arad e  de trav a il, peut, nous faire parven ir
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Le Com ité Central adresse ses 
m eilleurs vœux aux adhérents de 
F Union à F occasion du N ouvel An.
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La Carte du Combattant
par Isi BLUM

II est presque superflu  ne noter qu'un  
grandi nom bre d ’elrangers ont leur m ot à 
dire dans la question״

Pendant la période 193945, les étrangers  
furen t en effet beacoup p lu s  nom breux qu ’en 
49Ü-48, à servir la France. P lus de 60.000 
Im m igrés se sont engagés dans l'arm ée fran- 
çaise, :rem plissant a insi leur devoir anvers  
leur deuxièm e patrie et traduisant en actes 
leur am our pour la France et leur haine  
pour VAllem agne hitlérienne.

Plus tard, sous l'occupation, lorsque la Ré- 
sista'uce est née, ils ont p r is  une pa rt active  
a la  lutte clandestine et leurs exploits, sou- 
vent héroïques, resteront dans la  m ém oire  
des générations futures.

Le gouvernem ent, dans son ■désir d’expri- 
mer la reconnaissance du p a ys  envers les 
Im m igrés pour leur participa tion, a  ta lu tte - 
et à la victoire com m unes, a! invité le Ce 
mité de Coordination des Anciens Combat- 
tants étrangers auprès du C.A.D.I. a prenârë 
pari: aux tra va u x  de la C om m ission m inu te-  
rielle de l'élaboration du ST A T U T  DES 
CO M BATTAN TS.

E tant représentés dans une telle Commis- 
s im , les étrangers ont la possibilité d ’expri- 
m ér leurs voeux propres et d ’appeler l’atten- 
lion sur les caractéristiques qui leur sont 
particulières.

Après la prem ière guerre m ondiale, il fal- 
lait fa ire  !a preuve d ’une présense d'au  
m oins trois m ois dans la zone de combat 
pour être adm is au titre d ״’ Ancien com bat•* 
ta n t”. Il est clair que la com m ission actuelle 
ne, peut pas prendre pour base un te l prin- 
cipe. La guerre de iO s ’est déroulée dans des 
form es tout à fa it différentes de la précéden- 
te. Les unités motorisées m odernes oni agi 
avec une telle rapidité que bien souvent des 
soldats des form ations m ilita ires de l'ar- 
rière se sont trouvées tout d’u n  coup jetées 
en pleine fournaise et furent capturées au  
bout de quelques jours de résistance héroïque 
et acharnée, en laissant derrière eux  de nom- 
breux m orts.

Les soldats des régim ents d ’étrangers, qui 
ont si héroïquem ent com battu et-qui ont 
fa it l ’objet desplus hautes distinction#, ׳nais 
qui n ’ont pas fa it trois m ois de présence en  
ligne, ne pourraient donc bénéficier du titre 
d ’,,Ancien com battan t”.

Le problème est encore plus com plexe pour 
ceux qui ont participé à la Résistance.

Les déportes politiques égalem ent, rever■ 
diquent avec juste  raison, la carte du com- 
battant.

Tous les déportés ju ifs  sont considérés 
com m e ,,déportés rac iaux”. Or beaucoup d' 
entre eux  doivent è re inclus dans la catego- 
rie ״ déportés politiques” en ra ison  de leur 
active participation a la lu tte  clandestine. 
Ils ont les m êm es droits que !leurs cam éra- 
des français.

Un grand nom bre d ’etrange-rs qui se sont 
engagés dès septem bre 1939 n ’ont été appe- 
lés qu’en février ou ■même en m a i 4940.

Certain» d ’ntre eu x  ont sc~vi dans des 
trains d’équipage com m e cha u ffeu r et on 
parcouru les routes bombardées au risque et 
péril de leur vie.

I l y a égalem ent le cas d ’une partie d ’En- 
gagés qui a été envoyée en A frique du N o n f. 
Tontes ■;**ca: :gories seront défendues an  se i»  
le la CornuKssion m inistérielle Bénéficiant 
:le la sym p a th ie  de la solidarisé agissante .׳., 
de toutes les- organis;!!û-ns dém ocratiques de 
com battants elles peuvent être surs d ’obic- 
nir gain de cause.

Tous les com battants de la  guerre 1939-40 
tous les résistants, les F .T.P., les F .F .I., les 
F.F .L. a ttendent avec im patience le STA- 
TU T DES CO M BATTAN TS.

Deux ans après la Victoire sur le nazism e  
on n 'a  pas encore déternrniné qui ava it le 
droit de porter le nom  d ’,,Ancien com bat- 
ta n t”.

A près la prem ière guerre m ondiale, il 
a fa llu  attendre douze an,s pour vo ir le texte  
d 'un  sta tu t des com battants publié par le 
,,Journal O fficiel” (1er juillet, 4930). E t pour- 
tant, à celle époque-la, le problèm e était 
beaucoup plus sim ple, puis qu ’il s'agissait de 
soldats qui ava ien t servi dans des formations 
m ilita ires régulières.

A u jourd’hui, la situation  rendue est assez 
com plexe par le. fa it que la guerre a revêtu  
des form.es très diverses, le combat englo- 
bant de grosses couches de la population en 
dehors de l ’arm ée régulière.

M. Laurent Casanova, des son arrivée au 
M inistère des Anciens Com battants et Victi- 
m es de la Guerre, s'est penché sur le problè- 
m e avec la ferm e volonté de le résoudre au  
plus vite. S ’y  interesse des m illions de per- 
sonnes qui ont concouru, d ’une m anière où 
d ’une autre a chasser hors du territoire le 
Boche éxécré et à vaincre le fascism e.

Le ÊS m ars dernier, une conférence réunis- 
sant les représentants des grandes organisa- 
lions d ’anfiiens com battants et de résistants se 
tenait au M inistère des Anciens Combattants 
pour établir le prem ier contact avec le gou- 

/vernem ent. Après un large échange de vues, 
une com m ission fu t nom m ée a l ’e ffe t d ’ela- 
borer un projet.

|  N s mars que* pas !,occasion g 
I  d’assister à la |
|  SOIREE |

|  CINEMATOGRAPHIQUE §
|  qui aura lieu le dimanche 20  octobre §  
g  à  2 1  h e u r e s  H 

I  SALLE PLEYEL, 252 , Fg Saint-Honoré §  
1  A u  p ro g ra m m e  : g 
|  ' LIBERATION DE PARIS j  
|  PRELUDE Â LA GUERRE j
■p Grand film américain s

PARADE DES SPORTS j
2= Fiim soviétique en couleurs ~
ü§ La soirée é tan t réservée strictem ent Ü
5  au* membres de !,Union e t à leurs fa- g
Hj milles, il n’y aura pas de caisse à !’en- S
Ü Us
H Retirez «Ses à présent vos invitations §1
H s notre siège : 9, rue Guy-Patin. Mo =f
g  Barbés. j=
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Klein ...  5.000 »
.gestion 4 u  23• R.M.V.Ë  5.800 »
Penoz   2.888 »
Kwer&aum ...........................................  §80 »

/® eer ... ....................................  3.400 55
û rfu s  ., ; ............... ............................................................................................................  «.000 »
isi B ium   500 >!
L iohtensteln ....... ..............  10,000 »
Rafetnowtoz   5.G@0 »
HauefePrg .............  500 ו»
Hafibnsn .............. ....................................  5.000 »
Szejer ............... .................... a ׳1,000 ,  
Lfpsk! .  5,000 »
Szwager ......... ...........   ïSJ.flOO »
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POUR UN FOYER 
DU COMBATTANT JUIF

L ’U nion  des E ngagés V olontaire^ An- 
ciens C o m b attan ts  ju ifs  est, à  l ’heure 
actuelle , avec ses 4.000 m em bres, la  p lus 
g ran d e  o rg an isa tio n  ju ive en  F rance .

Tous les jo u rs , des cam arad es v iennen t 
s ’in sc rire  à  !’o rg a n isa tio n  et le nom bre 
d ’a d h é ren ts  n e  cesse de cro ltré . C’est !ainsi 
q u ’au  co u rs  des trois, d e rn ie rs  m ois, nous 
avons vu  nos effectifs augm entés s e  150 
nouveaux  ad h é ren ts .

N ous avons p lu sieu rs sections régim en- 
ta ire s  et quelques com m issions de trav a il.

L ’activ ité  de" ! 'U n ion  est d e  p lus en p lus 
im p o rta n te .

N ous occupons ac tue llem en t u n  p e tit 
local d a n s  u n  im m euble q u i do it ê tre  bien- 
tô t re n d u  à  son p ro p rié ta ire .

U n local p o u r no tre  U nion est devenu 
u n e  nécessité u rg en te ; o u tre  u n  siège où 
d!es d izaines de perso n n es passenv tous les 
jo u rs  pour, q ue n o u s  les aid ions à  rem p lir  
d iverses fo rm a lité s  a d m in is tra tiv e s , nos 
ad h é ren ts  veu len t avo ir u n  F o y er où ils 
p u issen t se ren c o n tre r  de tem ps à  au tre  
avec leu rs  an c ien s cam arad es de m isère.

N otre  C om ité C entral, ce rta in  de tra -  
d u irè  la  volonté de !’ensem ble de nos 
ad h é ren ts , a  décidé d ’o u v rir  une cam pa- 
gne de souscrip tions p o u r  un. F oyer du 
C om battan t Ju if.

Nous som m es heu reu x  de pouvo ir 
p u b lie r  d ès  a u jo u rd ’h u i la  p rem ière  liste, 
q u i se  m onté à  232.980 francs*

N ous ten o n s à  rem erc ie r to u s  ceux qui 
o n t s i g énéreusem en t répondxi à  n o tre  
appel e t som m es p ersu ad és que tous nos 
ca m a ra d es  p a r tic ip e ro n t ac tivem ent à  la  
cam p ag n e  de souscrip tion , a f in  que nous 
pu issions a u  p lus rôt in a u g u re r  le « F oyer 
du  C om battan t Ju if. »

LIECHTENSTEIN.

PR E M IE R E  LISTE îSE CAMARADES 
QUI ONT V ER SE POUR LE 

« FO YER OU COM BATTANT JUSF מ

A rb e îte r  c o m ite t  ..................   F r ,  100.000 »
B ro d t   W0 »
D octeu r A uguse    *** »
L am sk i   '5•Kî0 ”
p i ib.au m . . . . . .  — ............. ...................   '10® •
O w H ing ................. ..   1.000 »
M arn i  59 !)
A n o n y m e    8
K u p p e r   50 8
iLSiiks . ... (( י׳! *000 •  ,................................
Sohm ulftw tex 2.000 ‘......׳  »
G rin b a u m  ............... « ־׳5.000  
W oJpin  .................. -   2.000 »
W ..................................  - ».  I 030״ . »
B ra n d w e ïn  ...................   »
G utk in  .................. .  28-000 »
B e rg e r .. . . . ,   m  11
F ra j iic h מ 530   
K ese rb au m  ...............  500 »
R ozer.baum    500 »
F a jw lo w icz    300 »
P u p a lo  ................... .....................   609 »
E ic h e n b a u m  ....... —  -   *00 »
B u ch o itz  ...............   500 »
B a jta g    5,000 »
Ëde!s$eîr,■ ...............  2.500 »
Ds.gen ..  500 »
B odein. .......... -   8.00ÿ »
F a .ln sy lb s r  .  2.000 »

S a n d ie r  ................. ................... ................... ................... ...................   *.009 »
H a r tm a n  ............... ...................   2.080 »
K elm att .........................................  5.000 »
H ersz itow ic?  ....... ................    1.000 5»
T 6 jo־ ?m an  .............  1,808 »
R a e h m a n  .............. ................... ...................   —  —  3.700 »
G fad ow ozyk  . .  . . . . .    t.090 »
K o rn fe ld  ......    500 »
W oHi ...  .... ................ מ 1.000   
KruSt ....  2.000 »
P lu e k w a  ............... ...  —  3.000 »
W a jn ta i  ................  1.00c־ »
k!ufesî.a .................. ................... ................... ...................   . 1,000 »
Spiivoges .............. ...................    . 500 »



Fo
nd

s 
UE

VA
CJ

EA
, P

ar
is_

CD
JC

_M
ém

or
ial

 de
 l

a 
Sh

oa
h 

>>

Ca
Jo M L׳A *D

l â  ¥ 3 1  D E  M O
LA SECTION POLONAISE

Les Engagés vo lontaires ay a n t serv i dans 
l ’arm ée polonaise en F rance so n t organisés 
dans une section com ptant 60 m em bres au- 
p rès de !’Union,

Il fau t hélas constater que la p lus g rande  
p artie  de nos cam arades sont encore en dé- 
h o rs  de nôtre o rganisation .

En effet, des problèm es particu lie rs  se po- 
sent pour les anciens de l ’arm ée polonaise en 
F rance, dans beaucoup de cas, une différ-en- 
ce est établie dans diverses adm in istra tions 
en tre les volontaires de l ’&hnée frança ise  et 
ceux de l ’arm ée polonaise.

En conséquence, il fa u t qu’un  g ran d  nom- 
bre d ’anciens com battan ts vienne à notre or- 
gan isatiôn , pour pouvoir avec force défen- 
dre nos droits.

Nous tenons aussi à souligner que notre 
Union est la  seule o rgan isa tion  juive de 
com battants g roupan t dans son sein  les an- 
ciens de l ’arm ée polonaise la  seule qualifiée, 
aussi, pour p a rle r  en leu rs nom s.

Nous dem andons à  tous nos cam arades 
ay an s  servi dans l ’arm ée polonaise, de venir 
grossir nos rangs,

K i p n  i ®

POUR NOS ORPHELINS
R épondant à  l ’appel de notre! Union, un  

g ran nom ״ bre .d’adhéren ts nous on t envoyé 
un m an d a t au  p rofit des■ colonies de vaean- 
ces pour nos orphélins. La som m e de 22.(560 
francs ainsi collectée nous a  perm is de don- 
ner à  2! en fan ts, un mois de vacances à  la 
cam pagne.

N otre Comité C entral tien t à rem ercier 
chaleureusem ent ies donnateurs dont les 
nom s su ivent':

G runzw eig, 50 fr. ; W eynste iiï, 100 ; W aj- 
denfeld M., 300 ; L id ji H aim , 100 ; Nudel- 
in an , 100; F e ld m an , 200 ; Crazover, 100; 
R ojzm an, 200 ; K repk O., 100 ; K am elgan, 
100 ; R osenb ruh  H ., 100 ; B rodt, 100 ; Edel- 
ste in , 200 ; Kopeloff, 500 ; Levit.es, 100 ; 
E delstein  B,, 200 ; M andelcw aig , 200 ; A ron 
J ., 500; B em b aü m , 200; Ai'onow, 100; 
F a y e r  R ., 100 ; K atz, 1.000 ; K ellner, 300 ; 
Sokolowsky, 100 ; K orm an  B., 300 ; N isenc- 
w aj g, 50 ; K'ozen, 500 ; Globen, 260 ; M me 
Vve Lèibow, 200 ; Sztrocb, 200 ; A lba, 200 ; 
K w erbaum , 200 ; G aneiski, 200 ; Solono- 
vitch, 50 ; R idn ik  J:', 300 ; Sasson , 100 ; 
H a.ntvurtzel, 250 ; G oland, 100 ; R y k n er 
(Mme), 100 ; A nonym e, 900 ; R ubin ,” 200 ; 
Z y lberberg  M,, 200; W ochiler, 250; Rot- 
fa rb , SOO ; E ise n b ia t M., 200 ; Lew in J., 
100 ; N adam ow ski, 200 ; H orn D aniel, 100 ; 
S liw ineki, 100 ; G esundheit, 100 ; Heide- 
M endelson B., 500; Srebnik , 300; F a jfe r  
rrian.n, 50 ; N ichli, 100 ; Roga.zinsky - Max, 
100 , H arav o n  Léon. 200 ; L e ïse r ,T., 100 ; 
J., 200 ; B lau  R., 150 ; KomfëLs P a u l, 100 ; 
G otfryd Is ra ë l, 300 ;Appel, 500 ; B iberm an 
Léon, 100 ; T’o k a r Sim on, 100» ;. S iepsm an 
Maurice!, 100 : Sw iezarczyk, 560 ; W isn ia , 
300 ; Z ilberstein , 100 ; Szier, 500 ; K la jdèr 
M., 1,000; M arc S. F inkel, 300 ; G rfus, 
1.000 ; F ajtlov icz , 150 ; P o rto o i, 200 ; Ci- 
riel R ap h aë l, 210 ; R ené K teinbourg , 200 ; 
A p e lb la t,. 200 ; "W arter Ju les, 100; Bac 
Ovsei, 300 ; Gruvm&n, 100 ; !Seidengart 
H enri, 300 ; Z y lberm an  Sam uel, 200 ; S t e -  
kindi, 200 ; K orn, 100 ; F u k s1.000 ״ ; M ai’- 
gu lis , 100 ; N ajberg , 200 ; L uksenberg , 200 ; 
M andèlbaum , 500 ; T au ten b la tf , 1.000 ; W a- 
jernan  W olf, 100. — T otal : F r. £2.660,

Réserves la date da 28 décembre 
poisï venir ai*

BAL ANNUEL
de notre Union 

qui aura Heu dans les superbes 
Sa 155ns du Palais d ’Orsay

23° R.M.V.E.
Il y  au ra  bientôt u n  avj que la  section  

du 23? R .M .V .E . fu t  créée auprès de notre  
Union,

A u  cours de cette période•, u n  grand  
nom bre de réun ions on t été tenues, oû ies 
cam arades ont form ulé leurs dolcances et 
le,urs propositions, lesquelles fu re n t trams- 
m ises au  Comité Central-,

Le  16 ju in  dernier, n o u s avons organisé  
en collaboration avec !■’Am icale de notre 
rég im en t u n  pèlerinage au x  cham ps de 
bataille où  non& ornons com ba ttu  contre  
les nazis  en  ju in  1940.

N ous avons ■visité : VillersnCoteret, Sois- 
sons, Ju v ig n y , M issy-sous-Bois, où  repo- 
sen t u n  g ra n d  nom bre de nos cam arades. 
P artou t, nous avons été cha leureusem ent 
accueillis par les au torités et les organisa- 
lions françaises de com battan ts.

A la  pré fec ture  de Soissons׳, u n  coma- 
rade de no tre  section, p renan t la parole, 
déclarait que dans le 23e rég im en t, u n  très 
grand  nom bre de soldats é ta ien t des Juifs., 
dont beaucoup son t m orts aiu cham p  
d 'h o n n e u r  ou en déportation.

P arm i les 250 participants au pèlerinage 
se trouva ien t de nom breuses veim es de 
guerre a in s i que des orphelins de nos 
d isp a w s .

E n  v is itâ n t les tombes de no>s m o r ts , 
n o u s avons p u  consta ter avec regret q u 'u n  
grand  nom bre des tom bes éta ien t m a l en- 
treteriues. Beaucoup p orten t l'in scr ip tio n  : 
« in co n n u  ».

N ous som m es certains•, qua n t à nous, 
que ces « inconnus  » son t des soldats  
ju ifs .

P révoyan t le danger d 'u n a  ca,put!ure par  
les A llem a n d s , nos supérieurs ne nous  
conseillaient-ils pas d e  détru ire tous nos 
papiers ?

N otre Com ité prévo it, clans son  p lan  
d'a\ciivité po u r Vannée 1946-1947, le trans- 
fe r t des corps de nos cam arades du  
23e R.M .V .E .

N ous dem andons à tous ies anciens du  
23a R .M .V .E . de ven ir  s ’inscrire dans no tre  
organ isa tion , et nous les prions, particu- 
U èrem ent les veuves de g,uerre, de collabo- 
rer avec le Comité dans son travail.

Très prochainem ent, nous convoquerons  
une A ssem blée d 'in fo rm a tio n  de tous les 
etneiens d u R י*23  .M .V .E . 'Sous Ise Vr 0- 
blêmes y  seron t traités•.

S Z Y M E N .

22-EME R.M.V E.
Les cam arades du Comité de Section é tan t 

tous ren trés  de vacances, ont commencé, 
avec une nouvelle a rd eu r leur trav a il.

Dans leur p rém ière réunion, ils ont déci- 
dés de m ettre  tout en oeuvre pour aider 1’ 
Union dans sa cam pagne de souscription 
pour le Foyer du C om battant Juif.

En outre, il a  décidé de p rendre les mesu- 
res nécessaires pour que tous׳ les cam arades 
du 22-ème puissent se rencontrer de tem ps 
en tem ps en tre  copains. Une fête est prévue 
où tous n o s cam arades doivent se re trouver 
dans une fra ternelle  gaitée.

Nous faisons savoir aux  cam arades de la  
Section que p lusieurs m em bres du comité 
vont leur rendre visite à domicile pour éta- 
b îir an  m eilleur contact.

Tous les m ercredis de 21 à  22 heures, per- 
m anence a u  Eiège de !’Union.

Le C o m i t é

Porfe-drape.au

C’est *otre camarade Haitonan, mem- 
bre du Comité, qui assure Sa! présence 
du drpeau à toutes- nos manifestations.

Roanne
Notre section, créée après la  Libération, 

est composée d ’une quaran taine de cam arades 
de Roanne et des environs, g roupant dans 
un  large esprit ,d’union des anciens engagés 
volontaires !eds׳; deux guerres, d!e!s anciens 
F.F.I., des soldats de l ’Armée régulière et 
d ’Afrique, et des Années alliées. De plus, 
!nous servons de centre de ralliem ent aux 
cam arades isolés des départem ents lim ita)- 
phes, ce qui nous a  valu la  nom ination au 
titre de < Direction .Régionale »,

Dès notre formation, nous avons pris en 
m ain  les intérêts de nos camarades démobi- 
Usèg e t rapœiriés pour l'obtention des primes 
de rapatriem ent et pour leur faciliter leur 
réinstallation , ici ou dans leur ancienne rési- 
dence, !par des dém arches et des secours 
obtenus! des organism es •locaux.

Pour les cam arades F.F.X., des colis furent 
envoyés au front des Alpes et dans les divers 
oanionnemesnts. Les soldats de passage furent 
aidés dans la  m esure du !possible.

Pour financer nos initiatives, nous avons 
organisé une Quinzaine d u  Combattant qui 
a  rem porté u n  plein succès.

Les veuves et les orphelins de nos cama- 
rades déportés e t d isparus font également 
l’objet de. notre sollicitude.

Nous avons fa it égalem ent les dém arches 
pour la naturalisation  do nos cam arades, et 
notre Bureau central nous a aidés active- 
m ent e t efficacement à  son tour par ses 
Interventions à  Paris.

P a r  notre :présence aux  défilés et aux céré- 
m oniev  officielles où notre participation fut 
.sympathiquement relevée p a r  les autorités et 
la  prsese locale, nous avons représenté di- 
gnem ent l'honneiur du Combattant et du, 
Volontaire Juif et de •la population juive en 
général.

Nous espérons pouvoir grouper et orgarti- 
ser prochainement, d ’autres sections et ' des 
cam arades isolés •ou ceux ignorant tout sim- 

. p la n e n t •l’existence de noire Union.

J-ens ■
N otre Section a  été créée le 9 Ju illet 1946. 

Tous les anciens com battants Juifs de Lens 
on t répondu à. l ’appel du Comité d ’in itia tive 
et son venus en g ran d  nom bre à  la  prem iè- 
re  réunion, où fu t élu un  comité composé 
de ia façon suivante•:

ERLÎCH, Président,
M ENDELEW ITZ, V ice-Président,
EKMAN — secrétaire et CYMBALÏSTE — 

'trésorier.
La secondé réunion au  cours de laquelle le 

p résiden t donna lecture du sta tu t, obtint un 
succès non m oins vif.

Le 21 Juillet׳, au  cours d ’une g rande m ani- 
festation de Lens, no ire  section en collabora- 
lion avec les groupes F .F .I. et !0 C.A.D.I., 
défila dans !!3s rues de la  ville. Nous étions 
une c inquantaine de m em bres précédés de 
Six jeunes filles en jupes bleues et blouses 
blanches.

Notre section déposa une gerbe au  monu- 
m eut au x  m orts.

N otre but n ’est pas seulem ent de. grouper, 
m ais encore de défendre ies in térêts m oraux  
e t  m atérie ls de nos adhéren ts et fa ire  respec- 
ter nos droits.

E k m a n .

CARTE DE MEMBRE 
POUR NOS VEUVES DE GUERRE

Le Comité C entral de notre Union a  dé 
•cidé au  mois de juin, dé délivrer une carte 
d e  m em bre à  chaque veuve de guerre iris- 
■*.:rite dans notre organisation .

En application  de cette décision Jes carias 
vont être  délivrées dans nos bureau  à  par- 
t i r  lu  21 octrobre.

v v
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LE RETOUR EN FRANCE 
DES ,,MORTS A L’ENNEMI”

-Dans une circu laire  adressée au x  préfet», 
le m in istre  des Anciens C om battants v ient 
de fa ire  connaître les m esures q>1c  m arque- 
ron t le retour, à  titre  g ra tu it, dos corps de 
victim es de cette guerre, P our faciliter et 
activer les opérations très  délicates de resti- 
tution aux  fam illes, un  recensem ent général 
va avoir lieu dans toute la  F rance . A cet ef- 
fet, dans chaque m airie , seron t m is, très, 
prochainem ent, à  la  disposition de ces fa- 
milles, des form ules de dem andes qui dev- 
ron t p a rv en ir au  m inistère des A nciens Com- 
b a ttan ts  a v a n t le 30 décembre.

Les corps des m ilita ires m o rts  pour la  
F rance dont le tran sfe rt n ’a u ra  pas été solli- 
cité seront inhum és dans des cim etières na- 
tionaux  et les sépultu res en tre tenues a u x  
fra is  de l’E ta t, ainsi qu’il a  été fa it ap rè s  la 
guerre 1914-1918. Des cim etières m ilita ires 
sont ainsi en cours d ’installations en Italie  et 
en Tunisie.

La sépulture perpétuelle se ra  accordée 
dans les m êm es conditions׳ aux  victim es ci- 
viles, m ais seulem ent dans le cas où le décès 
a u ra  résulté d ’un acte vo lonta ire contre l ’en- 
nem i, de l ’enlevem ent ou de la  déportation, 
avec m ention ,,m ort pour la  F ra n c e ” . Tel 
du m oins se présente le p ro je t de loi qui 
se ra  soum is a u  vote de !’Assemblée.

COMBATTANTS VOLONT AIR ES 
DE LA RESISTA N C E

Une loi du  15 n iai 1946 au  J.Q. du  16 ■mai' 
1946 fix e  le s ta tu t et les droits des com bat-  
tants. vo lonta ires de la  Résistance.

L a  qualité de com battan t volontaire• de 
la  R ésistance est reconnue à tou te per- 
sonne qui a appartenu, p en d a n t ■plvls de- 
trois m ois, sous l'occupation, soit à une- 
fo rm a tio n  des F .F .l. ou  des F .F .C ., soit' 
à une fo rm a tio n  m ilita ire  d‘p.n groupe- 
m e n t reconnu, p a r  .le  C.N.IÏ.

Le dro it à la qualité  de com battant, vo -  
km im rt* de la  R ésistance  ,sera  reconnu  
su r  dem ande présentée par V in téressé  
avan t V expira tion  d 'u n  délai de n e u f m ois  
à com pter de la! p rom ulga tion  de la  -pré ׳
sente loi, a u  m in istre  des A.C. e t  Victimes■ 
de la Guerre.

Les C om battants volontaires de M  Résis-■■ 
tance, don t la qualité  aura  a in si été re- 
corme, a uron t d ro it à la délivrance d 'une  
carte a tte s ta n t cette• qualité, e t au  port 
d 'une m édaille  com m ém orative.

Les bénéficia ires de cette lo i pourron t 
prétendre, le cas échéant, à u n  grade 
d 'h o m o lo g a tio n ; ils ■auront d ro it â tons las■ 
avantages consentis aux déportés politiques  
rapatriés et leurs dossiers de pension■ se- 
ront exam inés p a r des com m issions de 
réform e dans lesquelles siégeron t des Com- 
battants vo lontaires de la  R ésistance.

Le 11 novembre 
L’Un km des Engagés Volontaires prenr!~ 
dra pa-rî aux manifestation* commenta- 

ratives de la Victoire.

Lorsque vous changez de domf- 
cile, n’oubüÈez pas d’envoyer votre׳
nouvelle adresse â (’UNION DES,־ 
ENGAGES VOLONTAIRES.

VEUVES DE GUERRE
V ISITE  SUR LA TOMBE D’UN M ILITA IR E 

INHUME EN ALLEMAGNE

PRISONNIER
“ ~ י ET  d é p o r t é s

(Zone française)
Form alités à accom plir dans l’ordre :
1” Obtention du passeport à la  préfecture 

de police ;
2 °  Obtention du  permis m ilitaire de circu- 

lation : Aux Affaires Allemandes, 3, rue Ruys- 
daël, Par i s6®־ (Métro Monceau) service Com- 
m andant .Deiair.'

3° Constitution du dossier :
a) Extrait de naissance :
b) !Extrait acte de m ariage ;

•c) Certificat ״ non divorce » ;
d) Certificat de domicile ;
e) ׳Copie de l ’avis officiel ;
f) Deux photos de face.
4•° Avec !’autorisation m ilitaire, faire ׳viser 

le passeport.
5° Bon de transport délivré au 20, rue 

d'Athènes, Paris.
6° Ce sont les autorités m ilitaires qui assu- 

ren t en Allemagne׳ le séjour de l ’intéressé.
Peuvent invoquer le bénéfice de cette me- 

sure : les veuves, !ascendants, descendants du 
prem ier et deuxième degré de tous les Fran- 
çais ״ Morts pour la France ».

VISITE SUR LA TOMBE D'UN MILITAIRE 
INHUME EN FRANCE

Peuvent invoquer le bénéfice de la  gra- 
tuité du transport : les veuves, ascendants et 
descendants du prem ier et deuxième degré 
de tous les Français « Morts •pour la  France ».

Des im prim és seront rem is à la  m airie de 
!’intéressé et devront être adressés, !par lettre 
recommandée, au  secrétariat général de la  
S.N.C.F., 88, ■rue Saint-Lazare, à Paris.

Ces demandes doivent être accompagnées 
d ’un certificat du m aire indiquant la  parenté 
avec le décédé et d ’un acte de décès précisant 
le Heu de l’inhum ation et portan t la men- 
!ion ,,Mort׳ pour la  F ra n ce” .
L'INSIGNE ׳DES MERES, VEUVES ET VEUFS 

DES « MORTS POUR LA FRANCE »
La Commission chargée d’éfcudier les mo- 

dalités d 'application de la loi du 30 avril 1946 
qui ־a prévu ! ’attribution d’un insigne spécial, 
en témoignage de reconnaissance, aux mères, 
veuves et veufs des « m orts pour la  France! » 
doit se réun ir incessamment pour m ettre défi- 
nitivem ent au point les modalités d’applica- 
tien, de ladite loi.

PUBLICITE MIS LE BULLETIN
Nous avons Se plaisir d’annoncer à 

nos adhérants qu’à partir du numéro 
prochain, le bulletin de !’UNION DES 
ENGAGES VOLONTAIRES paraîtra dans 
un plu® grand format. Une page de pu- 
bficité est prévue pour tes membres de 
notre Union.

Dès à présent, les annonces sont re- 
eues au siège, 9, rue Guy Patin.

Les bureaux do (’Union sors־ ouverts 
tous les jours, sauf ies samedi et di- 
manche de 9 h, à 12 h. e t de14 ׳ h. à 
18 h.

Des permanences sont assurées ies 
lundi et Ses je«d! de 20 h. 30 à 22  h.

H A B I L L E M E N T
Le Service D épartem ental de l ’habillem ent 

rep ren d ra  le m ard i 17 septem bre.
Seuls peuvent se p résen ter dans ce ser- 

vice les ra p a tr ié s  re ta rd a ta ire s  n ’ay a n t 
pas encore fa it valo ir leur droits et à condi- 
tion  qu’ils soient m unis d ’un bon d ’habille- 
m ent délivré p a r  la  section de .!’Association 
des P risonn iers de G uerre de leur localité ou 
arrondissem ent.

Ce service effectue un iquem ent la  distribu- 
tion du costume, le linge de corps é tan t ré- 
p a rti p a r les sections selon leurs possibilités. 
'  Les Services seront ouverts aux  rap a triés  
les :

Sam edi, 12 octobre ;
Sam edi, 19 octobre, date lim ite.

LA MEDAILLE DES EVADES
La: Commission départem entale des éva- 

dés a, lors d ’une ׳entrevue a!u Ministère des 
Armées, apporté ses suggestions et observa- 
lions relatives à  18- délivrance de la  Médaille 
des Evadés.

A l’issue de cette entrevue, la position de 
la  Commission: fut résumée dans une lettre 
adressée à M. le directeur du Ministère.

Entre autre, il a  été demandé à ee que le  
parag rap h e  a) de l'artic le  IV de l ’ordonnance 
du 7 janvier 1944 soit abrogé et remplacé 
par les dispositions suivantes :

« La m édaille des évadés ne peut être 
accordée que si !’intéressé est en mesure 
de prouver son évasion effective soit d ’un 
camp ou établissem ent gardés m ilitairem ent 
par l’ennemi, soit d ’un  territoire! ennemi, soit 
d’un  territoire occupé ou contrôlé p ar l ’en- 
nemi avec franchissem ent ■clandestin et pé- 
rilleux d’un front de guerre terrestre ou 
m aritim e ou d ’une ligne douanière, étant 
entendu que les. lignes de dém arcation, tra- 
cées en France׳, ne doivent pas être consi- 
dérées à ce sujet comme des lignes doua- 
nières. » .

 leur évasion, soit׳ Pour ceux ayant, après ׳.׳
rejoint, les arm ées de la  Libération, soit m ilité 
dans <ies organisations de la Résistance, la 
délégation pense qu ’ils peuvent être l'objet 
de distinctions au titre  de la Résistance sans 
que cela puisse eu quoi que ce soit nuire a 
l ’obtention de 1a, m édaille des évadés,

NATURALISATION
Nous avons le  p la is ir  de p u b lie r ies 

nom s des! m em bres de n o tre  U nion  qui 
v iennen t d ’ob ten ir  la  n a tu ra lisa tio n  Nous .׳
le u r  ad ressons nos m eilleu res félicitations. 
ELL (Bea avais).
KRIST Simon.
Mme DÂUM&N.
PERLMUTTER Herbert.
GLDAT Jankiel.
FRiDMAN Froïr!־•.
KURZ Simon.
MIN'«T Rachmiî.
MCRÀKKOVSKI S»ri$.
CYMERMAH Moszek-Lejb.
K L Â P  Samsan.
DEMBO Mozeï.
GOt-DGEWiGHT GSîarïes.
SZARF8ZTE4N Joseph.
OGHEN Raphaël.
HIRSGHFëLD Antoine, Nogent-sur-Marne. 
RENDES. HERSZ.
E/D R«. Jaco.
P U T E R S Z N iT  Kiisf.
WULFMAN Fîszi.
ORFUS •fechotc.
8R O S T E K  A lijert.


